
Variétés hyper-ḱ’ahlériennes
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Résumé

Les variétés hyper-ḱ’ahlériennes sont des variétés complexes compactes généralisant les
surfaces K3, admettant des métriques de K’́ahler à courbure de Ricci nulle et holonomie dans
le groupe symplectique. Elles sont un peu plus particulières que les variétés de Calabi-Yau
et beaucoup plus générales que les tores complexes (qui sont plats). Elles ont des propriétés
étonnantes du point de vue de la topologie et de la géométrie algébrique et le plus surprenant
est qu’elles existent, aussi bien dans le cadre algébrique que ḱ’ahlérien, même si on ne dispose
pas de méthodes générales pour les construire. Le but de l’exposé est d’expliquer les belles
propriétés ci-dessus et de décrire quelques familles d’exemples.
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